
 

   

2,000 des 3,000 artisans professionnels du Ca-

nada sont Québécois oeuvrant au Québec... ce qui
démontre une fois de plus que le Québec n’est

pas une province commeles autres.
L’artisanat et les métiers d’art connaissent de-

puis une dizaine d’années une vogue sans précé-

dent chez nous. La popularité des Salons des
métiers d’art du Québec - qui a rapporté $1 mil-
lion aux 500 exposants l’an dernier - n’est qu’un
indice de l’engouement de la population pour les

objets du crû. Et cette année s'annonce encore
plus prometteuse que toutes les autres.

H s’agit d’un phénomène nouveau qui se mani-
feste dans tous les domaines. Le Québécois est
fier désormais d’être Québécois. Il a retrouvé
ses origines et en même temps son équilibre.

Il veut conserver sa langue, ses vieilles demeu-

res, ses meubles anciens, et y ajouter une note

contemporaine mais ayant un cachet québécois.

C’est pourquoi il préfère les tapisseries, céra-

miques, bijoux, poteries, émaux, vêtements et

autres objets sortis de l’imagination et des mains

des artisans à tout autre produit fait en série.

Bon présage pour les artisans si les Québe-
cois suivant la sagesse populaire - ‘‘Pour bien
vivre, disait les vieux, il faut vivre sur le pays”

- se remettent a vivre sur le pays... Ce qui ne

veut pas dire que les artisans sont sortis du bois.
Notre reportage en page 2 et 3 fait état d’une
situation qui n’est pas encore très reluisante
pour ce travailleur d’une certaine façon défavori-
sé qu’est l’artisan québécois.
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Vous aimez les bijoux? Guy Vidal, bijoutier-étainier, a de

quoisatisfaire vos goûts les plus excentriques.

Normand Rouleau, céramiste, s’est amusé à produire une

série de poupées québécoises inédites et très décoratives.    

  

-

par Virginie Boulanger problèmes de  finance- de

Il y a de plus en plus d’artisans au Québec. Et qui arrivent à vivre de leur ment. des rentrées lentes CXE
At : : ; ; de revenus. memétier. Ce qui ne veut pas dire que tout est pour le niieux dans le meilleur | ; que

des mondes. Carles difficultés et les frustrations sont grandes pour la ma- Cet artisan qui doit se bro
jorité d’entre eux qui n’ont pas le temps ni les moyens de se consacrer a la débrouiller tout seul ver- pas
recherche. rait d'un bon veil. par ter

exemple. qu'on fasse des

‘Ainsi, gagner sa vie pent au sein des organis- potentielle des métiers ententes avec les fournis- a

en pratiquant un métier mes de consultation et d'art et que son rôle n'a seurs de matières premie- oe
d’art parait encore un des associations officiel- pas changé - ou presque res et d'outillage afin de ce

À défi original laissé à des les, les autres se plai- pas - depuis 1950. Ce rô- reduire les coûts de l'a-

audacieux aventuries’”, é- gnent d'être isolés. épar- le de l'Etat quel serait- chat. “Pourquoi n’y au- ©
Hr crivent MM. Yvon Le- pillés. divisés et même il’ De protéger les arti- rait-il pas moyen, de- ne

5 j clerc et Michel Nadeau exploités. Et ce en dépit sans sans pour cela tom- mande-t-il. d’obtenir en ui
, 1 | I duns une étude foullée. la 4Association comme| la ber dans le paternalisme. centralisant lesachats tre

3 plus importante e l'avis entrale des métiers art Par exemple, de favori- s ¢ 18 ; ;

MadameParisapourJOU des specifiof des ar du Québec et ne cortaine 0 Lu Gilgen o le ven. wx manufacturers? 1%
présentera une belle variété au Salon des métiers d’art !15ans qui en ont pris con- presence du gouvernement. te des produits québécois Le Syndicat son
qui se tiendra du 8 au 23 décembre, Place Bonaventure. naissance. sur l'importan- Ils se plaignent de l'ab- a l'intérieur comme a une solution? exe

i ce économique des métiers sence d une politique d’ai- l'extérieur du pays. Est- Plusieurs artisans se mé

4 SHAQ-SHAC- SHAQ . 2 - SHAQ $ d'art de chez nous. l'In- de véritable a l'artisan et il normal que la moitié plaignent également de l'a- qu’
3 : n dustrie des métiersd'art de l'infrastructure écono- des sommes dépensées pathie de leur association mé
3 au Québec’ qui doit être mique qui n'est pas - c'est pour les souvenirs dans qui ne joue pas, selon eux jug
n lancé au Salon des métiers le moins qu’on puisse dire la ville de Québec ait le rôle qu'elle devrait die
3 d'art du Québec (SMAQ). - favorable a ce genre servi a acheter des pro- jouer. On reproche a celle or
{ le 18 décembre. d'activité. duits fabriqués à l’exte- de Montréal. par exemple. des
J Isolés, éparpilles, Le cas du Danemark rieur du Québec” de se borner à une grande à

exploités Pourtant. l'artisanat Concrètement. l'artisan et magnifique exposition- ou

Que pensent les arti- pourrait et devrait etre ordinaire - dans cette ca- vente annuelle “C’est tio

sans québécois de leur rentable au Québec. M. tégorie se retrouve le plus déjà ça, bien sûr, com- vou
situation en 1972. On peut Leclerc cite a ce sujet. grand nombre - se plaint mentent les artisans, mais cor

dire que les réponses sont l'exemple du Danemark. du prix élevé des matières ce n’est pas suffisant’. qui
aux antipodes selon qu'on dont la population est cel- premières et de l'outilla- Certains vont jusqu'à par- art

» ‘ s'adresse aux artisans le du Québec français et ge. des difficultés d'appro- ler de la fondation d'un ma
solidement assis sur une dont l'industrie de l'arti- visionnement en matériel svndicat qui verrait réel- que

: réputation et sur un ate- sanat emploie 330.000 et en matériaux nécessai- lement à les protéger. Se
b À lier florissants ou aux travailleurs. La produc- res à son travail. de l'ab- Ceux-la sont considérés me

i débutants et a certaines tion artisanale danoise qui sence d'un ou de servi- bien sur comme des révo- noï
catégories de vétérans se chiffre à $500 millions ces d approvisionnement lutionnaires. [ls auront tôt

qui n'ont jamais réussi l'emporte même sur la ventralisés, des longs dé- beaucoup à faire pour con- d’ê
à percer. Alors que les production agricole. lais de livraison. de la vaincre leurs camarades de
uns sont en général tres Le bobo ic: c'est que méconnaissance des points la nécessité d'une struc- ]

satisfaits de leur sort et le gouvernement réalise de vente et des canaux ture qui soit capable d'a- se

~ de la place qu'ils occu encore mal l'importance pour les atteindre. des bord de les regrouper tous. du

L'étude de MM. Leclerc et Nadeau se termi,
ne sur une note d'optimisme: ‘‘“On peutdès lord
conclure qu’actuellement le marchéest là, il es

croissant mais il reste à le conquérir.”

I! s’agit-la de défits nouveaux pour l'État qu
devra 1ravailler à regrouper les énergies dd
ceux qui s'intéressent aux métiers d'art - c'es
déja en marche. nous assure-t-on: il devra aus

lutter contre l'accroissement rapide des im

portations de produits étrangers à hon marche.
autrement, d'ici 5 ans le Québec risque de pas
ser au stade de pays producteur à celui d
pays importateur. Ft enfin l'Etat devra mettr

en place une infra-structure économique per
manente capable de répondre aux beoins de
créateurs. producteurs. vendeurs et consom
mateurs. Il lui faut maintenant songer à déve
lopper la même infra-structure économique qu
celle dont bénéficie les autres secteurs économ
ques afin de supporter l'artisan dansson travail.

Pourtant, de l’aveu de M. Leclerc, cela n
servirait pas à grand chose si les artisans eux
mêmes ne s'v mettent pas. ‘“Le mot de la fi
leur appartient. C’est à eux de bouger. Il y

beaucoup de monde qui sont prêts à les secon
der. D’ici 3 ans, ce n’est pas $30 millions qu'o
va faire mais $150 millions si les principau
intéressés s’occupentde leur affaire.”
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Les tisserands Louis Heins et Pascale Galipeau exposeront

pour leur part à Sherbrooke, lors du 5e
=

salon des artisans

de l’Estrie - du 10 au 23 décembre.

‘Cants: au moins 50“, …

commer-

“ce

qui rend souvent nos

veuvres inintéressantes
pour le consommateur

parce que trop élevées
par rapport aux objects
d’importation.”

L'étude de MM. Leclerc
et Nadeau révèle à ce su-
jet qu'ordinairement un
objet payé 55. se vendra

S10. Si un intermédiaire
intervient dans la phase
de commercialisation et

qu'il se réserve un pour-
centage variant de 20 à
35%, le prix de vente pas-
se alors de $10 a $13.50,

réalisés par les

Le cas des Inuits est

peut-étre le pire. du aux
facteurs distance et cul-

’émailleur Jean-Guy Monette met la dernière nizin à un verre

r pied très élégant.

sieurs artisans, cest l'’ab-

sence de movens de com-
munication. entre eux. Il

n'existe en effet aucun bul
letin. aucune revue spé-
cialisée - sauf peut-être
Métiers d'art publié de-
puis 2 ans par les Métiers
d'art du Québec Inc. et qui.
ne répond pas vraiment
aux besoins du moment
pouvant servir de lien en-
tre les artisans et de vé-
hicule a l'information con-
cernant les études de mar-
ché, les statistiques, les

catalogues, etc. Et relié
toujours à la solitude qui
est la leur. les artisans
voudraient qu'on leur pru-
pose des colloques traitant
des questions profession-
nelles — celui du printemps
dernier à l’université La-

un artisan qui souhaiterait
un véritable regroupement.

“Op dit toujours que les
artisans de la région mé-
tropolitaine sont favori-

sés sur le plan des échan-
ges par rapport a ceux de

la province, je ne vois pas

ou et comment. Ceux

qui ne sont pas seuls ici

c’est parce qu’ils ont
formé des communes de
travail et ils l’ont fait

à leurs risques et périls.
C’est actuellement la

seule façon de s’en tirer
quand on a pas les reins
solides.’
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Ce sera la première fois que Nicole Elliot-Ledoux participe
à une exposition. Elle y exposera des tapisseries et près de
200 sacs à mainsde sa conception.

 

 
Lisez notre article sur l’exposition

des artisans de l’Estrie en page 29.   
 

e- de les proteger contre les
es exploiteurs et contre eux-

mêmes. de veiller à la

se qualite des produits et leur
;r- promotion. Mais cela n'est
ar pas encore fait. ““Le côté
es terrible de ce milieu, nous

Ls- confie un artisan qui vou-
è- drait changer des choses,
de c’est d’abord le caracté-
a re même de l’artisan.

u- C'est un individualiste qui
e- ne veut rien savoir. Po-

en litiquement et sociale-
ts ment, il est généralement

es tres peu engagé. On ne

réussira a le faire bou-

ger que s'ils se sent per-

sonnellement 1ésé. Par
| exemple, celui qui est
se mécontent de la place
a- qu’il occupe au Salon des
mn métiers d’art parce qu’il
x, juge — et avec raison —

it discriminatoire la fa-
le con dont se fait le choix
le. des stalles ou modules
de à la Place Bonaventure
n- ou qui regrette l’élimina-
st tion de certains artisans
n- voudra réagir. Il gueule
is contre la règle établie
> qui est celle du premier
T- arrivé, premier servi

in mais que fera-t-il pour

:|- que les choses changent?
T. Se contentera-t-il com-
és me plusieurs d’entre
0- nous de s’y prendre plus

nt tot l’année suivante afin
n- d'être mieux placé?”
de

¢ De nombreux artisans

a- se disent révoltés devant
t= 4 marge de profit brut

ture. L'artisan esquimau.
lui, ne touche que 25“ du val a été trés apprécié
prix de vente au détail de des séminaires de per
son produit. fectionnement ou de re-

cvclage.  ‘‘“N’ayant pas

Des moyens de de point de rencontre en-

communications tre nous, même la com-
Une lacune importante munication verbale est

dont nous ont parlé plu- difficile”, nous confie

 ( \
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est la, il est
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Galerte

‘nergies de

l'art - c'est
devra aus-

de des im-
n marché...

que de pas-
a celui de
evra mettre

mique per-
beoins des

at consom-

ger à déve-
nmique que
rs économi-
pn travail.

rc, cela ne

tisans eux-
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occasion spéciale ou pour le jour de l'An?

Quelque chose de gentil. de personnalisé

et de qualité? Si cela est. nous avons en

boutique de l'artisanat choisit directe-

ment chez des artisans québécois et à

prix très accessible. Que ce soit de la

potterie. des bijoux d'art. du bois sculp-

té. de l'émail sur cuivre etc. Vous trou-

verez, sur la première ou la dernière

tablette. ce qui saura vous plaire.

entre le pont cartierville et Bd Gouin

12,356 Lachapelle

Cartierville P.Q. 336-4560    \ 
 

 
initiation

aux métiers d'art

du Québec

Formart, inc.
211 Saint-Sacrement
Montréal 125
 

La peinture à l'huile/Léon Bellefleur
Le bas-relief polychrome/ Mario Merola
La gravure sur bois debout/ Janine Leroux-Guillaume
La peinture acrylique/Guy Montpetit
La poterie/Gaétan Beaudin
L'émaillerie/de Passillé-Sylvestre

Brochure et 40
dépliant Diapositives
$3.95 $21.00

1

 

Aussi disponibles (ancienne édition):

40 diapositives et brochure explicative 523.95

La coulée à cire perdue/Bernard Chaudron

La reliure/Pierre Ouvrard

La céramique/ Maurice Savoie

La linogravure/Robert Wolte
La sérigraphie photomécanique/Pjerre Ayot

Nom

Adresse

Ville

Le tissage de basse-lisse/
Lucien Desmarais

La ferronnerie d'art/
Jarnuszkiewicz et Michel

La sculpture sur bois/Léo Gervais |
La lithographie/A/bert Dumouchel

QP 312/72

_2i-inclus lalasomme de

Cheque 0 Mandat-poste[i
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CENTRART POUR VOUS
Depuis plusieurs années, '

au Québec, l'artisanat a a
pris une trés grande ex- à
pansion. La demande ot
pour l'artisanat québé- ;
cois est maintenant très
grande et autant la Fran-
ce, l'Europe que les E-

tats-Unis réclament nos

produits. Pour l'artisan

québécois le temps de la

consignation et de la
pseudo-organisation est
terminé. Depuis un an

deja un groupe d'artisans

a décidé d'y faire face

en fondant Centrart. Ils
se sont donné des admi-

nistrateurs compétents

qui font une mise en

marché efficace de leurs

produits. Centrart. c'est

maintenant un réseau de

distribution, de livrai-

son, de financement. d'a-

chats. et de vente au dé-
3 a.

= 3

] tail. Vous serez assurés de lise par Yves Hamelin.
a profiter d'au moins 20% Patrice Ronceau ou en- |

Charles E. Billard LTÉE
Métiers à tisser Leclerc”
Accessoires et Livres de tissage,
Coton, lin, laine, etc.

    
  

  

   
   

 

  

 

Canevas peints marque D.M.C. Royal
de Paris, Margot, et Richart de Québec.  

 

Canevas à tapis avec motifs ou uni. ;    
      

 

crochet, tricot, travail au poinçon.  

 

Laines Québécoises pour tapisserie. |

Métro Berri-Demontigny

1579 St-Denis 288-7960
Montréal 129

 

 

    

 

   
 

 

Voilà le fruit de l'union d'escompte sur le prix core Gilles Tremblay. 4
et de la coopération de des compétiteurs. si ce artisans de Centrart. :
plusieurs artisans qui n'est plus.

{
visent maintenant la sce- On pourra communiquer
ne internationale. D'une part Centrart veut. avec eux à leur kiosque

par ses prix. rendre ac- du Salon des métiers
Grâce a Centrart ceux cessible l'artisanat au d'art à la place Bona- Centre de céramique
qui apprécient l'artisanat plus grand nombre de venture ou encore avec
pourront offrir à leurs personnes possible. D'au- Charles Desjardins, 419  amis. a l'occasion des tre part. il y a une dif- rue Notre-Dame Est. à
fêtes de fin do 2 : Nal — CENTRE DE CERAMIQUE

. d'année des ference entre porter un Montreal 849-1766 Nouvellement fondé. ce Centre 4 pour but de promou

objets québécois de qua- bijou quelconque et por- voir la ceratnique autant chez | amateur que chez lu

lite a un prix abordable ter un bijou CONÇU et rea- nrofessionnet en offrant à “es derniers de nombreux
avartages

SERVICE D'ACHAT ET DE LOCATION   

 

Ce service otfre a sa chentele Une gamme «nmpiete

de matériaux céramique ainsi qu'ur systeme de loca

\ trON pour CuiSSONn a toute temperature

ÉCOLE
L'école offre un programme bien planifie. conçu de

telle sorte que dans un temps limité. l'éleve pourra
apprendre les rudiments essentiels de ce métier et par

| ia suite se perfectionner
Les locaux sont aménagés en fonction de application:

e pratique du programme

ATELIER LIBRE
; ; ; .. ; ; ; L'Atelier-lbre permet a ses adeptes d'obtent ur

- Un atlier libre les lundi-mardi-jeudi avec les conseils d'un contrôle plus rapide de la matière par | apphratior

professeur-céramiste de 10h am à 4hpm (51.00 de l'heure) réguliere des techniques apprises

 

ATELIERS PROFESSIONNELS

- Un service de cuisson de céramique Des emplacements sont loues + des potiers et cera
mistes professionnels dont te but est de promouvoir

ia quahte et l'onginalité de leur produit

- De tout pour la céramique i.e. fours. tours. terres glaises. Ce systeme a éte mis suf pied. en vue de faciliter

 

 

 

glacures, cru (création Camille Racicot). instruments etc. coamener les conditions de travail de chaque

GALERIE CÉRAMIQUE
ATELI ER CAM LLE RAC COT La Galerie invitera des artisans du Quebec et de | ex

térieur à exposer leurs créations afin de stimuler

interét du public envers la ceramique
Cours de 30 heures. pour adultes et enfants en sculpture

peinture - céramique.  
pour informations: 697-5095 ou 16907 Hymus

 

427 - Notre Dameest, Mt!. 844-6253

# MÉTIERS & FILS à TISSER - COURS de TISSAGE & TAPISSERIE |
Le tissage, une détente agréable. . .Invitation à visiter notre centre

 
  

 

 

      

| MÉTIERS PROCHAIN
| ACCESSOIRES COURS

DEBUTANT
LAINE LE 9 JANVIER
COTON
LIN 10 LECONS

: IT ; |
9210, LAJEUNESSE

CENTRE de TISSAG MONTRÉAL - 384-0500
4 / SPECIAL

A
’ 8


